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Pa^ô en Canada pour fret
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$_32,000,000

^ Tofal contr« le Can;ida 'f|05!2439S^Moyonn. par année lae^lûS

CV rablofiu confirme la movenno
'^'^ 6-26 000/100 .le délicirarZeî
qn<M.ons avons déJàétablLIesauoîs

000,000 qm nous raanquent.
'

d autres ne pourlns-nous^s^S!

Quand noire pouvoir d'empruij
^^ ™opmsô,-ceguiari?ve;
I)

. Ilot,- le p.^s se videra en deuxeu trois années du peu de numé
rairerjni nous restr^

,
Où nofro or est-il allé ? %!j?rii

ela.tvonu:enAnglet,rre.
'^

l'y a donc libre-échange et li-
l'i-e;e.:hunge. Les gros s'en en
gr.assonMes petits en meurent.

L'Angleterre est aujourd'hui
fl^'us la position d'un riche bourgeois mi, se retire dos affaires ïîci; lie qu'ayant assez d'argent dePree,,Ipeutse dispenser de Lacailler davantage. Il l„i i,„DorfVpeu de renonce? à tel ou telCm
nilreiiraiten travaillant, attendu

.srsVôoTpS;:ieTfi£

hrf2^K ^ ^"Sleterre, établir le lihre-échange, c'est accé érer V;mouvement des échan4s rt n-conséquent doubler le°nroli fÙ'chemins de fer ef de li nw .•
'^^

dans^lesqueis eTle^'V^p^îr,;!:
intérêts. Elle en esf rnn^ ^'^

'^^

Pûintoùillufi^olSX'n::
acheté ses arlicles .dans^la G^aYd

."

Bretagne même ou dans Ip« il
étrangers, puisque,da 1'^ ^^^.^

«^edansrautrecasils-ijn' .7"
àaî Daî;^'''

''"' rabric'ant au!

dlfmS;^^^^^-'^«l-viaes

Sud est toute entre leurs maiur

L'Angleterre, avait nu intérArimmense à établir le libUchange Maîtresse de l'industrie fe
J i^ani r

^'V'^^'-^îfrisait presque ài otrang,;r. Dans tous les navs diV

-v^^"Xf"r^i^"''-î^"
inif H ' I

® ^. P^^*^^ des capitauxpoit dans les banques, soi dan4
1 industrie, soit dLs d'iimnai "s-— ^.c v.u;iiinerco, soit dana
leschenmisdefer,soitàansïaaa-

Du moment aue l'Angleterre -.

compris que son territfi-e A^i'împ restreint pour son imnon oaccumulation de capitauv eH t

eîiréUif n'^'-^'l.'f '^'^'^^•^t'^ous:eue eiait forcée de e- faire n-irr/.qnesi elle les eut ieml'c^^
^ans SOS limites, ils aurai..^ ^^par se dévorer entr'eux dans mconcurrencp effrénée, vuS no ?bihté de trouver des renSnt:avantageux. --"U'^monio

fflefen-P n f\A,.i..^A .
'.'o'-tivu-

travail Ce qui se faisaitcbez ellese fabrique m unfeuaut à V^^l^.


